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FRANCE.
Paris, le 11 juin, — Le Temps dit qu’il est se
cernent quetion du mariage du duc d'Orléans 
« une princesse-de Wurtemberg, et que l’ernpe- 
(f,Nicolas, dont on connaît l’influence sur la cour 
iStuttgardt, loin de contrarier cette alliance, ex- 
iiue le désire quelle puisse se conclure. 
hlnpartial dit que les choses sont assez avance'es 
»renvoyer h Stultgardt un noble duc, aide-de camp 
iroi, en faire la demande officielle au roi de Wur- 
nnberg.
ta princesse Marie-Frédérique-Charlotte a dix- 

ail ans passés ; on l’a dit jolie et surtout douée des 
fis nobles qualités du cœur et de l’esprit. Elle est 

du roi actuel de Wurtemberg et de sa première 
l|«ie, Gathérine-Paulowna , sœur de l’empereur 
Mas, morte il y a quinze ans.

le duc d’Orléans aura atteint sa vingt-cinquième 
anee le 3 septembre prochain.

M. le prince de Syracuse doit, dit on, pro
per uelque temps encore soh séjour à Paris. ] 

M. le baron de Rotschild est parti hier pour 
Andres.
T f*® budget général des dépenses a été adopté par une 
jjorité de 200 voix contre 28 , ce qui donne un total de 

! fotans. C’est à peu près le nombre des députés présens | 
ans. On réunirait à peine maintenant 300 députés. Les 
ou t60 députés qui sont déjà retournés dans leurs dépar- 
eQ8 n ont pas tous obtenu des congés de la chambre. Beau- 

iP sont partis sans avoir fait signer leurs passeports par 
1 ß président, qui ne peut donner sa signature que lorsque 
c ambre a accordé un congé ou lorsque les travaux de la ses* 

n°Q sont épuisés.
" On lit dans le Courrier de Lyon , du six 

un: 3
Il ! fjous apprenons que S. M. , sur la demande qui lui a 
|Mres«ée par M. Sauzet, au nom de ses collègues de la 
M1™ du Rhône, a bien voulu convenir la moitié de la 
lit 6 ..O'®.000 fr. précédemment affectés à des commandes 
g '»aires poul. |a fabrique de Lyon , en un don pur 
, to’"» e df*6né au soulagement des victimes d’avril, la 
50».*! naoitié conservant sa destination primitive. — Ces 
kin h *rancs ajoutés aux 200,000 francs votés par la 

re> porteront la totalité des secours à 450,000 fr. »
"" lit dans le Temps :

C ^°US Par)i°ns, il y a quelques jours, de la formation 
[,â,corPs d’armée d'observation sur la ligne des Pyrénées, 
il, î°uPes qui sont maintenant réunies ne s'élèvent pas à 
«int 6 J?!®®® hommes, répartis entie Tarbes et Bayonne, 
,rte cora™andent aux provinces insurgées de la Na- 
mu e; ®u Guipuscoa, ce corps d'armée sera porté à 30,000 
K- es't'éparlis dans te même espace, tandis que 10,000 
fnfur 3 Se re"dront entre Perpignan et Foix , et viendront

tjjj cer les garnisons de cette autre partie des Pyrénées; 
fi„ I Mu.rs tégintens sont en marche, et l’on croit qu’à

I1,, , juillet ces troupes prendront définitivement le nom 
,ftJee i Observation des Xyrénées Orientales et Occiden
ts [ S0US *e commandement en chef du maréchal Molitor, 
Hèite. !n0lnenl - les officiers recevront la haute paie de 
'"liée’ CS Sl)ldats également, et toutes les indemnités d’une 
l»gile*n campagne; de sorte qu’on évalue déjà au ministère de 
celte J®. c*e à 30 millions les dépenses occasionnées par 

“le démonstration militaire.
"Une lettre delà frontière , du 4 juin, porte» - -vvi» VI Ci O il* SS Vlllivt «a y UU tj jUIU } JZV* Il

*,.e S^nèral Valdez a formé, entre Lanz et Pampelumuîlg J: ° ,a| ' d itMiuc , emit Juauz Cl jram j»ciuih
M (non ,roul'es composée d'environ 50 000 homme; 

I- e cavalerie. Une partie de ce corps d’armée fHIQjjj. . cuvaiCIIB. Clin |o: Kl- V.G CUI |)3 UfllIUCC X

4n; J11*®6 par Mendez, Vigo et Gurrea; le premier occu] 
M second Lezaro. Des garnisons occuperont Pamp 
à ruen*e I® Reyna, Larago , Lerine , Lodosa en Navari 
t M'K'mera les autres.

’’ ParU.ma^aearréguy avec 18 bataillons occupe Lecumber 
lnjj, ailj fu’il a ordonné une concentration de forces à Lecui 

ctst par ces motifs que les 4 bataillons carlistes coi 
liét,, 3 l'ar Sagastibelsa et Eliso se sout éloignés des frolier,,. ' “dpdstiucl S3 Cl ibiISO SC SOUl ciuigiita uca ilu
Ijcl, tjg® rejoindre. Eraso , de sorte que les points d’I
I. .1 bliznttllil Ann»/,_! _ L O- I , .1__.n t.-nllUOn 1 C•w., »V.JWUIU1C. xbraso , ue sorie que ica pumi.* w 
fek'. Rhaondo , Oyaregui et Santesteban se trouvent

brigadier Qraa , avec 7 bataillons, est arrivé It
n.u,.t j à Elizondo , avec ordre de son général en cteci Tri ’ emz-uuuo , avec orare ue son general eu c 

'f(|e UC| 'a garnison d’Elizondo , d’Urdacb et de Lessai 
rendre à Pampelune; il se mettra en .route dem

wx.Qurant nr»m> «nun «nir» 7 ___ 1: .1 .t .„ -- * 1 *• sv llicilld CU IUUIB uvi
^inn«|Uraut P0U1' ceUe ville. Zugarramurdi s’est dirigé 

l,Cluue- (PAare de Rayonne,)

— On lit daos un journal français :
Les notions de sciences les plus simples et les plus faciles à 

concevoir et à retenir , sont loin encore d'être répandues autant 
qu’il importe , nous ne dirons pas au bien être mais à la con
servation de l’humanité. Il n’est pas de jour que les journaux 
ne nous apprennent quelque accident causé par cette igno
rance. Ces jours derniers encore, cinq hommes viennent à la 
file les uns des autres , et avec la même sagesse que les mou
tons de Panurge , de se précipiter au-devant d’une mort cer
taine. On avait allumé un four à cbaux ; comme la combustion 
se faisait mal, un ouvrier descendit par la cheminée. Il n’est 
pas nécessaire d'ajouter que le dégagement du gaze carbonique 
l’asphyxia à l’instant. Un autre le remplaça, puis après ce se
cond, le fils du propriétaire , puis deux ouvriers encore. Alors 
on s'occupe de démolir le paroi du four. On comprend qu’il 
était trop tard.

Nous Pavons dit souvent, ce qui manque à notre instruction 
primaire , c’est l’enseignement de l’action des agens naturels au 
milieu desquels nous vivons. Cette action est incessante, et les 
trois quarts des hommes vivent sans même la soupçonner. Der
nièrement encore , une femme est trouvée morte dans son lit ; 
le maire du pays, les autorités constatent son décès ; mais la 
cause , personne ne la soupçonne.

La nuit suivante un enfant meurt dans la même chambre. 
Oh ! alors, on soupçonne le mari ; il ne couchait pas là d'ail
leurs : c'est un indice de plus. Heureusement pour le pauvre 
homme v un homme instruit se trouvait dans la commune ; il 
passait ( c’était un pure hasard. ) En entrant dans la chambre , 
il est frappé de l’odeur des pommes. Il fait ouvrir les armoires , 
les caisses, et l’on trouve sous le lit , et sur le ciel du lit, et 
dans les armoires et dans les caisses , des amas considérables 
de pommes qui, récoltées par un temps pluvieux , étaient en 
pleine fermentation. Les malheureux étaient morts asphyxiés. 
Cependant, sant l’intervention du chimiste , le père allait être 
sans contredit traduiten justice et obligé à prouver qu’il était 
innocent.

BELGIQUE.
BRUXELLES, LE 12 JUIN.

La commission supérieure, cliarge'e du clas
sement des officiers , poursuit activement le cours 
de l'important travail dont elle est charge'e. Tous 
les jours elle se re'unit pendant plusieurs heures, 
et incessamment l’artne'e sera dote'e d’une loi sur 
l’avancement déjà en projet, et ce qui en est 
la conse'quence imme'diate , d’une garantie quelle 
ambitionne depuis si long-temps.

— Nos spéculateurs ne songent plus à de nouvelles transac
tions. Les liquidations passées et les liquidations futures oc
cupent seules leurs pensées. A peine peut-on savoir à la bourse 
les cours des différends fonds. Chacun s’ aborde d’un air mys
térieux se demandant u’y a-t-il rien de nouveau ? Ce qui veut 
dire : Ne parle-t-ou pas de nouveaux sinistres? Au surplus; 
les cours cotés sont exactement ceux dont ou s’entrenait en 
bourse.

Les avis de Londres présentent la bourse comme entravée 
encore par les difficultés de la dernière liquidation des fonds 
étrangers , avant-hier à Anvers il y a eu aussi un sinistre qui a 
frappé la plupart des grands spéculateurs de cette place. Il est 
à craindre que les embarras ue coutiuuent jusqu’à la fin de ce 
mois. (Union.)

Deux heures et demie.
Il s’est fait très-peu d’affaires à notre bourse de ce jour. 

Les perpétuelles se sont traitées à 41 3(4 7(8.
Les cortès étaient offert à 29 3(4 et la dette différée à 

16 1(2.
On attribue cette faiblesse à la baisse de I p. c. qui aurait 

eu lieu à la bourse de Londres sur les fonds espagnols. On par
lait à la bourse de l’envoi d’argent que devait faire la maison 
Ardoin de Paris, pour prendre le 15, livraison de pièces à livrer 
ce jour.

— Une éclipse partielle de lune, visible pour toute 
l’Europe a eu lieu avant-hier. Voici les indications 
que nous trouvons dans l’Annuaire de l'Observa
toire de Bruxelles :

Le 10 juin, éclipse partielle de lune, visible à Bruxelles.
Entrée dans la pénombre à 8 h. 49’soir temps moyen.
Commencement de l’éclipse, 10 » 25 »

; Milieu , 10 » 53 n
Fin , (( » 22 »
Sortie de la pénombre , 0 » 56’ matin.
Grandeur 0 doigts 21’.
Le temps a été très-défavorable pour l’observation de celte 

éclipse; le ciel a été constamment couvert de légers nuages à 
travers lesquels on a pu voir que très-imparfaitement le com
mencement et la fin du phénomène.

Cette observation est donc de peu de valeur pour la science. 
Cependant, malgré les erreurs qu’elle comportait, il a été 
facile de voir que les nombres donnés par Xhnnuaire du 
bureau des Longitudes de France étaient fautifs , tandis que 
ceux de XAnnuaire de Bruxelles qui s’accordent avec ceux 
des éphémérides de Londres et de Berlin , se sont vérifiés 
d’une manière très satisfaisante.

— La vente qui * eu lieu , avant-hier , à Ter- 
vueren, de 10 taureaux d’un an et demi à trois 
ans , 5 jeunes vaches et 18 genisses pleines ou 
ayant donné lenr premier veau , choisis , de l’es
pèce Birckelfeld, ayant attiré un grand concours 
d’amateors. Tout s’y est bien vendu , malgré la con
dition imposée à chaque acquéreur de conserver 
ce bétail dans le royaume.

LIEGE, LE 13 JUIN.

Les journaux anglais du n n’apportent au
cune nouvelle importante; mais ils nous font con
naître que les fonds espagnols ont de nouveau 
éprouvé une forte baisse à la bourse de Londres 
du 10.

— On écrit de Gand , it juin:
« M. Charles Nodier et son épouse, arrivés avant 

hier soir en cette ville, ont visité hier, sous la 
conduite de MM. Voisin et G., les principales égli
ses , le palais de l’université, les beaux cabinets 
de tableaux et d’antiquités de MM. Schamp et 
d'Huyvetter , ainsi que quelques autres curiosités 
de Gand. M. Nodier a dit et rédit que Gand lui 
paraissait l’une des plus intéressantes villes qu’il 
ait vues et que notre cathédrale peut rivaliser 
en richesse d’ornemens et en beauté d’architec
ture avec les plus belles églises non-seulement 
de France et d’Angleterre , mais aussi d’Espagne 
et d’Italie , pays , cependant , où les construc
tions religieuses sont si imposantes sous tous les 
rapports.

» Hier soir , des sérénades ont été données à 
chacun de MM. les représentans à l’une ou a l’au
tre chambre , qui viennent d’être élus dans notre 
district. »

— On lit dans le Journal d’Anvers :
« Les derniers devoirs ont été rendus , hier à 

6 heures du soir , au brave colonel Strok , du 9» 
de ligne, avec toute la pompe militaire. M. le gé
néral Prisse a , dans une allocution touchante , re
tracé les vertus guerrières et privées de l’estima
ble officier que l’armée vient de perdre. M. Strok 
était 1 un de ceux qui lors de nos revers à Lou
vain , sest comporté, à la tête de son régiment, 
avec une bravoure digne d’un meilleur succès, en 
disputant le terrain, pied à pied et en ne cédant 
qu’au nombre et aux transactions qui ont terminé 
cette campagne.

» Il laisse une famille nombreuse dont six en- 
fans en bas âge; le corps d’officiers , immédiate
ment après la cére'monie et par un mouvement 
spontané, ? adopte' le plus jeune de ces enfans 
en se chargeant de son éducation et de son sort. On 
ne peut honorer plus dignement la mémoire d’un 
cnei et d un ami. »

— Un de nos premiers agens de change a sns- 
pen u ses paiemens hier , dans la croyance qu’une 
maison de Bruxelles , avec laquelle il était fortement 
engage , les avait également suspendu. Cependant 
Ce J luaisPn Be Bruxelles paraît se maintenir; il 
est donc à espérer que cet agent de change re
prendra le cours de ses affaires. (J. d'Anvers.)

— La société des sciences médicales et naturelles 
du Bruxelles , dans sa séance du 2 juin i835 , a 
reçu onze mémoires en réponse aux questions mi-



ses par elles au concours, en i833. Les concurrens 
ayant tous rempli les formalite's exigées par le pro
gramme , leurs mémoires out été admis à concou
rir. Dans la même séauce , la société a nommé 
trois commissions qu’elle a chargées de faire un 
examen approfondi des mémoires qui lui sont sou
mis, et de lui présenter un rapport particulier sur 
chacune des trois questions. La société ne portera 
son jugement définitif sur le concours que lorsque 
les commissions choisies dans son sein auront ter
miné chacune le travail qui la concerne, et quelle 
aura mûrement apprécié le mérite respectif de cha
que mémoire. Le terme fatal pour la rentree des 
mémoires étant expiré depuis le lot juin, la so
ciété a déclaré le concours -fermé ; en conse'quence 
aucune réponse ue pourra plus être admise à 
concourir.

— Les dommages causés , il y a deux jours, par 
l’orage qui a éclaté sur plusieurs communes de 
la province de Namur, sont très-considérables. On 
évalue à pius de 60 mille francs ceux, causés dans 
la commune d’Andenne seulement. Chose incroya
ble-, et qui résulte des rapports officiels, c’est que 
l’on-a remarqué des grêlons ayant six pouces de cir
conférence.

-— Le couronnement de l’empereur d’Autriche , 
comme roi de Bohême, et qui devait avoir lieu

cette infortunée de plusieurs coups de baïon
nette.

L’exécution a eu lieu à Maidstone. Patrick Car
roll étant catholique , était assisté de M, Rolke , 
prêtre de cette communion.

Le nombre des spectateurs était de trois ou qua
tre mille ; les femmes s'y trouvaient en immense 
majorité , et plusieurs tenaient leurs eufans dans 
leurs bras.

Arrivé sur l’échafaud, et sur la fatale plate-forme 
qui devait bientôt s'abattre sous ses pieds , et lors
qu’on lui eut mis la corde au cou , Patrick Carroll 
pria le sous-sbériff , M. Wildes , de lire la confes
sion écrite qu’il avait remise la veille à M. Rolke. 
M. Wildes a lu, d'une voix forte et distincte, cet 
écrit , ainsi conçu :

» Je reconnais la justice de ma condamnation ; 
j’ai mérité de perdre la vie pour avoir répandu le 
sang d'un de mes semblables. Jabhore le forfait 
dont je me suis rendu coupable ; je ne puis attri
buer une telle action qu’à une passion irrésistible 
qu’avaient excitée eu moi un malheureux penchant 
pour la boisson et un caractère irascible. Je de
mande pardon à Dieu et aux hommes d’un aussi 
exécrable forfait, et du scandale que j’ai causé tant 
à mon pays qu’à mes co-religiounaires.

» J’ai la confiance que mon triste sort ne sera 
point inutile aux autres. Vous tous qui écoutez la lec-

dans le mois de septembre prochain, est renvoyé j ture de cet écrit, abstenez vous avec soin de l’ivrog
X I»--------C M en ____‘ .1 - I- . I ' - ST____- _ >_ ___ -___ >à l’année suivante ; néanmoins S. M. se propose 

-d’aller visiter ce pays avant le commencement de 
-l'automne.

— Toutes les nouvelles d’Italie et de Corfou por
tent la nouvelle de l’apparition de la flotte otto
mane dans les eaux de l’Adriatique avec des trou
pes pour l’Albanie. La Gazette da Zara, en donnant 

■cette nouvelle, dit, sous la date du 11 mai, que- 
maintenant tout est tranquille en Elhassan (Albanie 
■turque), grâce au départ de quelques bays révolu
tionnaires.-

— On écrit de Carlsruhe, en date du iflr juin , 
que les débats de la chambre des députés sur l'ac
cession de Bade à l’union des douanes prussiennes , 
ont été fort orageux. Les ministres se sont permis 
contre l’opposition , à la tête de laquelle s’est placé 
M. de Rotteck , des attaques si violentes , que le 
président s'est vu obligé de les rappeler à l’ordre. 
On ne sait pas encore quelle tournure prendra celte 
a flaire.

— Une boutade très caractéristique de mistriss 
.Djeck , éléphant de M. Muguet., a failli coûter cher 
à un jeune homme de Bruges. On sait que l’élé
phant aime passionnément les friandises. Un jeune 
imprudent conçut la funeste idée de s’amuser aux 
dépens de mistriss Djeck. Il lui présenta à diverses 
reprises des papillotes, mais toutes les 'fois que 1 a- 
niinal avide alongeait la .trompe pour prendre le 
présent qu’on lui offrait, son adversaire relirait la 
main , et 1 éléphant en était pour sa peine. Cette 
manœuvre ayant été remarquée par M. Huguet, il lit 
observer combien une pareille plaisanterie était dé
placée à l’égard d’un animal aussi susceptible et d’un 
caractère aussi vindicatif. Mais .l’imprudent spec
tateur ne tint pas compte de ces avis, et rappela 
de nouveau l’éléphant qui, ne se doutant pas d’une 
nouvelle mystification, se dirigea avec sa bonhom- 
mte-ordinaire, vers celui qui lavait déjà tant cha
griné. Mais cette fois-ci l’affront fut sanglant ; on 
ne lui refusa pas seulement le présent; mais on en 
-régala sa fille miss Betsy. Alors mistriss Djeck per
dit son sang-froid, et, sans avoir égard à la pré
sence de sou maître et d’une nombreuse assemblée.., 
terrassa son adversaire, lui déchira une joue et mit 
ses habits en lambeaux. Heureusement M. Huguet 
interposa son autorité et l’éléphant lâcha prise. 
Quoiqu’il en soit , ce jeune homme est forcé de 
garder le lit.

.— Patrick Carroll, Irlandais, soldat de marine, 
âgé. de vingt-deux ans , a été condamné à mort aux 
assises du comté de Middlesex, en Angleterre, 
pour crime d’assassinat sur la personne de mistriss 
Bcojvning, dite. la belle aubergiste de Wolwich. 
Carroll devait épouser la veuve Browning; mais, 

via surveille du jour fixé pour la noce, craignant 
-qù'eilè ne cédât aux représentations de sa famille sui\ 
les disproportions dage et de fortuue , il tua

ne-rie et de la colère. Voyez où ces vices m’ont 
conduit ! Si je m’étais accoutumé à la tempérance, 
si j’avais su modérer mes passions , je ne serais 
pas dans cette position ignominieuse et funeste.

» Encore quelques instans , et je vais paraître 
devant mon créateur ; puisse-je, par mon sincère, 
repentir et par une terrible expiation de ma faute, 
obtenir par les mérites du Christ mon salut dans 
un autre monde. Dieu veuille avoir pitié de mou 
ame. Patrick CarrolL

— Nous apprenons , de source certaine , que 
M. Teisseire , notre ancien premier ténor , vient 
de contracter avec l’Opéra Comique de Paris , un 
engagement de trois ans.

Mons, mais sans aucun doute [il sera du parti de 
la modération.

M. Pirrnez de Charieroy , avait été autrefois 
éliminé, selon le dire d’un journal républicain à 
cause de son modérantisme. Nous espérons bien , 
nous, que cet honorable industriel , dont les con
naissances en matière d’industrie et de commerce 
seront précieuses à la chambre, n’a point change' 
de drapeau.

M. Dequesne était en concurrence |àj Thuni, 
avec M. Defresne fortement recommandé par l’op
position. Nous sommes donc en droit de con
clure que ce député appartient eucore au parti 
modéré. . — .. . > .

M. Heptia sera , nous ont dit des personnes à 
même detre bien informées * un député indépen
dant , mais éloigné de toute espèce d’exagération.

MM. Dumonceau , Keppenue et Scheyven ne fe
ront pas certes la guerre au pouvoir. Nous ne les 
accusons point cependant d'être inféodés au minis
tère; mais nous croyons qu’il a droit de compter, 
par exemple , sur l’appui de M. le général Nypels 
et cela en tout et pour tout.

Nous ferons remarquer ici quelle reconnaissance 
anime le ministère. M. Olislagers était Tun des 
hommes , qui dans une position indépendante , 
soutenait le pouvoir avec le plus de zèle , et le mi
nistère le fait éliminer !

Quant à l’opposition elle peut réclamer jusqu'ici 
sans contestation MM, Andries et Kerveyn , de 
Gand ; Van den Bosche , d’Alost ; Ansiaux , de Soi- 
gnies; et Raymakers , de Hasselt. Total , 5 dé
putés.

Quoiqu’en disent plusieurs journaux , on ne sau
rait encore de’cider de la couleur que prendront 
MM. Manilius et David. Le premier porté à Gand

ELECTIONS

Nous avions annoncé hier d’après 1 e Courrier belge 
la réélection de M. Olislagers dans le district de 
Ruremonde. Ce journal était mal informé. Le Mo
niteur de ce matin donne la liste suivante pour la 
rive droite de la Meuse : District de Ruremonde. — 
Sén. M. de Schiervel. — Représ. Au premier tour de 
scrutin MM. de Longrée et Schyven ; par suite de 
ballotage entre MM. Olislagers et le général Nypels, 
ce dernier a été élu.

par les deux partis, et l’élection du second a ete 
recommandée par des hommes fort éloignés des
idées d'exagération

Nous devons encore faire remarquer, non dans lin 
térêt du ministère, mais danscelui de l’opinion modé
rée , que les députés de l’opposition ne faisant plus 
partie de la chambre sont des notabilités de ce parti: 
ainsi dans les rangs avancés il perd MM. de Ro- 
haulx, Fleussu, et dePuydt, qui sous le rapport du 
talent ne seront remplacés par aucun des cinq 
putés que nous avons cités plus haut. MM. Vanbo- 
brouck et Dautrebande avoisinaient aussi de l op
position extrême. M. Dumont, dont le caractère 
et les lumières étaient généralement appréciés,
votait depuis quelque temps avec l’opposition. G est
pour elle véritable perte.

Le parti modéré a fait de son côté une perte 
dans la personne de MM. d’Hane de Potter, T11 
ne parlait que rarement, mais jouissait cepeodaD^ 
à la chambre de beaucoup de considération » 
Davignon , industriel éclairé et jouissant aussi dune

En définitive, les dernières élections -ont-elks
renforcé le ministère P S’est-il refait une nia] 
sur la question communale ? Il faut ajourner^ 
réponse à cette question, et attendre, connue 
dit, les nouveaux députés à l’œuvre ; _mais ,n 
pensons que dès aujourd'hui ou peut aturm 4^ 
les doctrines de modération ont acquis a la 
bre de nouveaux partisans.

Puisque M. le général Nypels l’a emporté à Ru 
remonde sur M. Olislagers , le nombre des nouveaux Raute réputation de probité, 
députés s’élève aujourd'hui à i8 II est toujours as- " ■ — • •
sez difficile d'établir des catégories , car à l’œuvre, 
tel que l’on avait d'abord placé dans les rangs mi
nistériels est au contraire un homme d’opposition , 
et réciproquement. Nous croyons inutile de citer 
des exemples : ils sont encore sans doute dans la 
mémoire de tout le monde. Il peut y avoir à la 
chambre des ministériels quand meme ; mais nous 
laisserons à d’autres le soin deles marquer, et nous 
nous bornerons à cette division : les hommes d op
position et ceux de modération.

Nous croyons que l’on peut ranger dans cette 
catégorie MM. Lejeune , d Ecloo ; De Jaeger , d’Au- 
denaerde; Stas Devolder , de Saint-Nicolas ; Duval 
de Beaulieu , de Mous .; Pirrnez , de Charleroi,; De
quesne - Poschet , de Thuin ; Keppenne , de Liège ;
Heptia, de Huy.; Dumonceau , de Verviers ; Schey- 
veu , de Ruremonde ; et le général Nypels. To
tal, 11.

Voici les raisons sur lesquelles nous fondons no
tre opinion.

MM. Lejeune, de Jaeger, Stas de Volder luttaient 
dans leurs districts contre des candidats du parti 
exagéré.

Le concurrent de M. Duval de Beaulieu était un 
homme de l’opposition avancée, M. de Puydt. Ce 
n’est point à dire que le pouvoir ait droit de comp
ter toujours sur le vote de l’honorable député de

* Jj69
PS. On nous écrit de Verviers, 9 ,na' : * ,.(|,e 

scènes de désordre dont notre ville a ete le r _ 
depuis les élections, ont augmenté la nuit dein 
Les groupes étaient plus nombreux que prec ^ 
ment; on y remarquait beaucoup douvriets. 
cris : A bas Lardinois , à bas Dumonceau se^j, 
fait entendre. Vers une heure du .matin > 0,1 
gnait -que des cris , ou ne passât aux actions- ^ 
commissaire de police a fait des sommations ^ 
foule, et la gendarmerie a été même oblige ^ 
s’ébranler, et de refouler les groupes qui se
dispersés aussitôt.

On craignait que demain samedi les troubles n , 
lassent en augmentant. Quelques precautionsoP 
prises pour que la fermeture des cabarets ait be 
bonne heure. _ <

On a renforcé la brigade de gendarmerie-

r-



TAXE DU PAIN A LIÈGE du 13 juin.

fain de seigle, 19 centimes.
Pain moitié seigle et moitié froment, 31 cent. 
Pain dit de ménage , 44 centimes.

ETAT CIVIL DE LIEGE du 12 juin.

Naissances : 3 garçons , 1 fille.
hi, ; 1 fille , 1 homme , 2 femmes , savoir : François Jo- 
iGrognard. âgé de 52 ans , peintre en bàtimens , à Clio- 

reuf de Dieu,tonnée Stas. — Marie Dieudonnée Qnetin * 
.Je 57 ans, fileuse , rue St.-Eloi , veuve de François 
ifh Demaoy. — Marie Oda Lefiaene , âgée de 32 ans , 
riprofessiou , rue Sous l’Eau.

[OCCASION DE LA FETE ST.-CHRÎSTOPHE
111 CHAMPÊTRE, dimanche, lundi et jeudi, chezDEBEUR, 
■rgSt.-Gitles. ^33

SNONCES ET AVIS DIVERS.

VENTE PAR AUTORITÉ DE JUSTICE.
Lundi prochain, quinze juin courant, aux dix heures da 

matin , sur la place du Grand Marché de la ville de Liège , il 
sera PROCÉDÉ à la VENTE , aux plus offrants et derniers 
enchérisseurs, de meubles et bestiaux : consistant principa
lement en tables , chaises, haute et basse-.-arderobes , une 
charrette , un tombe»eau , un cheval, vaches , cochons, marmi
tes chaudrons et beaucoup d'autres objets trop long à détailler , 
e tout AllGÊNT COMPTANT. A. H. C. Ciasen , huissier. 745

AU MAGASIN PLACE-VERTE, n°. 780, 
chez J.PRINTZEN,

Sont arrivés deux mille douzaines de bas , bonnets, gants et 
I chaussettes pour hommes, femmes et enfans , de toute qualité et 
v grandeur , en blanc, en écru et de couleurs , à jour et uni ; gi

lets , jupons , caleçons et camisoles. Deux cents pièces de coto- 
lineltes, colonelles et ginghams deux cents douzaines de era* 
vattes assortis en tous genres et grandeurs. Deux cents pieces de 
fiulards de toute qualité el grandeur. Soie 7[4 et 8[4 de Iaige. 
Quatre mille scballs *, mouchoirs et fichus , broche et thibet de 
Lyon, Nismes et Paris. Le plus beau linge de table damassé, etc. 
Au plus bas prix.

SOCIÉTÉ D’HARMONIE, (casino.)

hanche 14 courant, BALLOTTAGE de 5, à 5 1 [2 heures

lf MARDI 17 JUIN 1835, à 2 heures de relevée , au 
117, faubourg Saint Gilles , à Liège, PhuLsier ENGLE- 
M, VENDRA : tables, chaises, gàrderode , ustensiles de 
bije. habillemens et livres provenant de la succession de 
là. Dozin , prêtre. ARGENT COMPTANT 758

VENTE DE VINS.
-l'tiDI, 15 JUIN, à 2 1(2 heures, CONTINUATION de 
TENTE des VINS de M. Dardespinne, à la Cave du Pa- 
I rue des Onze Mille Vierges. Il reste encore à vendre 
St. Peré et Madère 1819, Pommard 1822, St. George 
L Beaune 4818 , St. Laurent, Mercural et Macon. Phis 

pièces Bordeaux vieux. 754

385

FABRIQUE de CHAPEAUX, de PAILLE,
Ju Chapeau. dOr , rue Vinâve d'Ile, n° 4-7» 

à Liège.
L’épouse JANÏVÉ a l’honneur d’annoncer qu’elle fabrique 

toutes espèces de chapeaux , savoir en paille cousue , en agré- 
mens de paille de riz et husch dans ce qu’il y a de plus riches, 
en agrémens d’Italie et eu agrérnens luisans de 6 à 15 francs le 
chapeau pour dames. _ _ ,

Elle se charge aussi de remeltre les vieux à neuf , a des prix 
très modérés.

CHANGEMENT DE DOMICILE.
.^dinand LIREN , pharmacien , a l’honneur d’annoncer au 
Mc qu’à dater du 16 juin son DOMICILE sera établi, rue 

.•vin , n° 570 , à l’enseigne de la Cloche, près de son 
‘tien local. 752

VENTE
POUR CESSATION DE COMMERCE.
Madajne DELANGE , cessant totalement son commerce » 
J VENDRE aux enchères -,, en sa demeure , rue du Pont 

parle ministère de Me DUSART , notaire, le 15 JUIN 
•'fant et jours suivans , à 2 heures, DIVERSES MARCDAN- 
7^5 notamment : coton , mouchoirs , mousselines, percale ,
151'Qos, soieries, fichus, schal s, basins , madras , bas, ve- 
Urs) uoe grande partie de gants , etc. 737

«r a LOUER présentement un BEAU et GRAND 
i MtlIER indépendant , réunissant tous les avantages 

maison, situé rué St. Jean en Isle , ',u° 794 , à Liège, 
"adresser rue des Célestines, n“ 675 ter.

LUNDI 22 JUIN 1835, deux heures de relevée; il sera 
PROCÉDÉ en l’étude et par le ministère de Me RENOZ , 
notaire à Liège, à la VENTE aux enchères d’une MAISON , 
située à Liège faubourg St Gilles n° 544.

S'adresser audit M« RENOZ , rue d’Amay n° 653. 749

MARDI 16 JUIN 1835, deux heures de relevée, il sera 
PROCÉDÉ en l’étude et par le ministère de M* RENOZ 
notaire à Liège , à la VENTE aux enchères d’une MAISON 
avec jardin , située à Eragnée n° 853.

S’adresser audit notaire rue d’Amay n° 653. 750

A VENDRE DEUX TILBURYS , arec essieux a patentes, 
et du goût le plus MODERNE. S’adresser au n° 503 , OuUe-
nu-tise '51

VENTE
D’HERRES ET REGAINS.

Mercredi , i7 juin , à une heure de relevée, chez 
J; Bosmeuhn . rue de Maestricht, à Tongres, le notaire 
«NDENBOSCPI procédera à la vente aux enchères publi- 

lles I par portions et à crédit , des Herbes et Regains, d’en- 
"°1’ moquante boucliers de prés, situés en difi’érentes pièces 
Uo»gres, Nederheim et Frère, appartenant à Mme. veuve
713 Grisard , de Liège.
“adresser audit notaire pour tous renseignemens. 743

, CHANGEMENT DOMICILE-
^ENARD-CROISLET , rue à la Golfe, demeure mainte- 

*111 au commencement du faubourg Ste. Marguerite, à l’en« 
du Cheval Blanc , n° 48 ; continue son COMMERCE de 

‘«S-et QUINCAILLERIE. 672

jL Sr, BLECH1NGER , Marchand Bohémien , est arrivé au
U.à Cheval , sur la Batte, avec un assortiment de PLUMES 
77« DUVETS, à des prix très-modérés.

Mh L0U1îK > Pour la St- Jean Proc,iain > une MAISON à 
ï'to cochère , située faubourg d’Amercœur , près de P’église 

«émaeiA ,i» a pièces au rez de chaussée

TILBURY NEUF à VENDRE , rue Lulai desFêves , n° 122

La Commis-ion administrative des Hospices civils de Liege, 
mettra en ADJUDICATION PUBLIQUE au RABAIS et de vive 
voix à l’extinction des feux le MERCREDI 24 JUIN 1835, 
à trois heures précises de relevée à la safe de ses séances :

1° La fourniture de l'approvisionnement de CHARBON 
de TERRE dit : CHAUFFAGE provenant de l’une ou de l’autre 
des exploitations suivantes :

L’espérance à Seraing. — Les six bonniers à Ougrée. —- 
,Horlot. — Gosson. — Belle Vue à St Laurent. — Champay et 
l'Espérance. — Houillière Orban à Sie. Marguerite et Grands 
Mahets à Jcmeppe.

2° Et la fourniture de l’approvisionnement de BEURRE de 
HERVE , 4re qualité , en huit différées lots.
Les seuls soumissionnaires sont admis à concourir.

Les cahier des charges sont à voir tous les jours , de 9 heures 
à midi au secrétariat de ladite commission où les soumissions 
devront être remises au plus tard la veille de l’adjudication.

MAISON à LOUER pour la St.-Jean , rue Fond de l’Em
pereur n° 561. S’adresser n° 570 et 575 rue St-Severin.

VENTE de MEUBLES, garderobes, tables , chaises, com
modes , ustensiles de cuisine etc., etc.

Elle aura lieu mardi 16 juin 1835, à 2 heuresde relevée , 
à la maison n° £43 , rue St Severin , par le ministère du 
notaire PAQUE. 680

VENTE
d'une

BELLE PROPRIÉTÉ FONCIÈRE, 
D’ORIGINE PATRIMONIALE

ET

DONT LE PAIEMENT POURRA S’OPÉRER PAR 6mes,
d'année a autre.

JEUDI 16 JUILLET 1835, à 10 heures du matin, en 
l’étude et par le ministère de Ma DELEXHY , notaire à Liège , 
rue St.-Severin , n° 573 , il sera procédé à l’adjudication 
publique , de la belle PROPRIÉTÉ d’Engihoul , située au 
bord de la Meuse, entre Liège et Huy , à une égale distance ■ 
de ces deux villes , à 1(2 lieue de la route de la Neuville A 
Ciney, Dinant ou Marche.

Cette terre consiste , d'abord :
En un CHATEAU , d’une solide et gracieuse construction , 

avec beaux appartemens, très-commodément distribués et tout 
récemment décorés ; écuries voûtées ; remises ; souterrains ; 
grande cour ; jardin anglais ; fontaine ; jet d’eau , potagers ; 
bien garnis d’arbres fruitiers; allées, bois; bosquets; excel
lentes sources ; étangs et ruisseau poissouneux, ne tarissant 
jamais.

Elle se compose en second lieu , d’une FERME, dunt les 
bàtimens sont entièrement neufs ; avec jardin , beaux ver
gers et terres à labour , d’une contenance de 33 à 34 bon- 
uiers.

Les pièces qui constituent cette exploitation sont toutes de 
première qualité; une seule dentr’elles contient près de 12 
bonniers.

Celte propriété se trouve, sans contredit, dans un site in- 
, liniment agréable et vraiment pittoresque ; outre qu’elle réu

nit tous les autres avantages à embellir et utiliser le séjour, 
de la campagne.

v La propriété n'est grêvée d’aucune créance et, au besoin,
» l’acheteur pourrait encore ajouter à la durée des termes, 
s fixés pour le paiement, v

On peut la voir , depuis 9 heures du matin jusqu’à 6 du 
soir.

S'adresser , pour toutes communications ultérieures , à Maî* 
1res DELEXHY et SERVAIS , notaires, à Liège , déposi
taires des titres et d’une carte figurative de la propriété. 755

TENTE DEFINITIVE 
ENSUITE DE SURENCHÈRES.

Lundi 29 juin 1835, à 2 heures de relevée , par le ministère 
du notaire SERVAIS, à Liège, en sa nouvelle demeure, 
place du Spectacle, n» 837 , il sera définitivement adjugé Ica 
maisons et rente ci-après : ,

LIEGE-
A La maison n° 367, rue Chaussée des Prés, 

très propre à differena genres de commerce, sur la 
mise à prix de frs- 2254 67,

Et ce, au-delà du service de deux rentes, dont 
les capitaux sont évalués à 7293 44

B. La maison n° 1033 , en Roture, sur la somme
de , 2835 **j

C. La maison, n° 1034 , en la même rue et à la
mise à prix de 1942 50

D- La maison n° 1035, aussi en Roture, et sur 
une égale mise à prix 1942 50

E. Un jardin clos de murs , sur les Fossés, avec
pavillon, portés ensemble à 2782 50

Bressoux , (commune de Grivegnée.)
F. Une habitation , très agréablement située, avec 

jardin et autres dépendances.
Ce dernier article s’exposera sur la somme de 3255 *»
G. Et une rente de 21 fr. 27 cent., qui sera ex

posée à 325 50
S'adresser au notaire SERVAIS, pour tous autres rensei

gnemens , ou communications quelconques. 756

.. eraacle , composée de 3 pieces «,» — --------- -J
'ambres, bàtimens adjaccns pouvant servir de magasin 
a Ç autres usages de commerce, cour grande et agréable, 
adresser à l'avoué SERVAIS, même faubourg. 604

4
A. LOUER POUR LA St.-JEAN,

ne JOUE MAISON , Mont St. Marlin , u° 659. S’adressa 
‘“B St, séverin, n° 666. 648

VENTE D’UNE MAISON.
LUNDI 22 JUIN 1835, à 10 heures du matin , il sera 

procédé devant M. le juge de paix du canton de Hollogne- 
aux-Pierres, parle ministère du notaire FRANCKEN, en la 
demeure des enfants Lambert Coheur , à Hognoulle , UNE 
MAISON sise à Hognoulle , à la g.ande route de Liege à St.- 
Trend, tenant d’un côté à ladite route , du deuxieme à Noël 
Burtin, du troisième à Francois Hannosset et du quatrième audit 
Burlin, appartenant aux enfans Marie Florenville, de Hog
noulle et à Gérard Hannosset, d’Awans.

S'adresser à M. le juge de paix et au notaire FRANCKEN 
pour connaître les conditions

VENTE D’UNE MAISON.
JEUDI 25 JUIN 1835 à 3 henres de relevée, le notaire 

DELEXHY VENDRA aux enchères en son étude rue Saint- 
Severin n° 573, une MAISON portant le n° 181 , sise à Liège 
dans la petite rue du Gaene aboutissant à la rue des Tanneurs.

749

A LOUER , rue Agimont, n° 524 , pour le 24 juin pro
chain, PLUSIEURS BEAUX QUARTIERS. S’adresser rue 
Saint Denis, n° 645. 634

A VENDRE
POUR EN JOUIR DE SUITE

U NE PROPRIÉTÉ
D’ORIGINE PATRIMONIALE.

Elle .consiste en une belle et vaste MATSON de campa-* 
gne , bâtie dans le genre moderne, ayant porte cochèie , plu
sieurs remises, écuries, étable de vaches, cour, basse cour » 
un grand jardin bien arboré, le tout en très-bon état et en
touré de murs , plusieurs boaniers d'enclos et prairies ne for
mant qu'un ensemble.

Cette belle propriété , où l’on peut arriver par trois chemins 
diliérens , est située à la Basse-Hermalle, sur la rive gauche 
de la Meuse, vis-à-vis du faubourg de Visé, dans un s:te 
charmant et très-varié, à 2 ^2 lieues de Liège et autant 
de Maestricht.

Elle peut servir à toute espèce d’établissement de commerce 
ou à un pensionnat.

On accordera des facilités pour le paiement. S'adresser pour 
et conditions de la vente , au notait e PAQUE tles lenseigneraens

iuiaua »« »»7 w« ««».Mc duuuuasdtH « ■■ *««7—  -----— à Liège , en l’étude duquel est déposé le plan de ladite pro
S’adresser audit notaire pour voir les conditions. 710 1 que l'on peut visiter , en s'y annonçant de sa part.



VENTE DÉFINITIVE D’IMMEUBLES.
Lon faU savoir que par suite de la faculté stipulée par les 

conditions du procès-verbal d’ad]udication préparatoire d'im
meubles passé à la requête de Madame Itaimmj. née Defooz 
?8«l|eïÉ!<A1K' notaire à Hermalle sous Huy ,1e 19 MAI 

le „V lot et les suivâns inclus le 12» ont été surenchéris 
î anviT-aT)^n'l,su'vanle et ‘lu'f'n conséquence il sera procédéré , 
le MERCREDI <7 JUIN 1835, à 10 heures du malin del 
vant le même notaire, chez Dessart à la Mallieue, à leur 
1 exposition en hausses publiques auxquelles toutes personnes 
solvables seront admises à concourir.

les 1er, 2e, 13e, 14e et 15e lots n'ayant pas été suren- 
cnens , restent adjugés aux derniers uffians respectifs, sauf 
it I ide I, réex position eu masse si ladite dame s'y détermine 
e e dioit dinfirmation qu’elle s’est réservé pendant 2 heures 
aPres *3 un des expositions.

VENTE VOLONTAIRE 
POUR SORTIR DE L’INDIVISION.

A VENDRE.
1° TROIS MAISONS très spacieuses, sises à Liège au 

commencement du faubourg St. Gilles, dont une avec porte 
codhere , jardin, cour, remise et écurie d’une superficie de 
bUü metres Une avec jardin , cour et place propre à y cons
truire d autres bâlimeus de 550 mètres, et la 3« avec jardin et 
ecune de 300 mètres.

2° Quatre petites maisons avec cour, sises derrière la troi-
S1nC1"tiessus à lacluel,e on pourrait les réunir sous le n° 542.

3» Unè grande maison avec jardin, située au haut dudit 
faubourg St. Gilles, n° 474, d’environ 400 mètres.

Elles sont toutes bâties a neuf, à la moderne et on peut les 
acquérir avec facilité de paiement r
a J Thrift TUIÎ|e renle v,ienr Cü,,st‘tu®e de 517 francs au capital de 
t i ,o00 fr. due par M. Lassenee-Kongé de Liège.

S'adres.er au n» 202 faubourg Saint Gilles , ou au notaire 
EAQUE qui est aussi charge de PLACER dillërens CAPI-
A , de 2 a 4 ,nlIle bancs, et un autre de 8000 francs à 4l|2p.c. g95

Le JEUDI, 18 JUIN 1835, à trois heures de relevée, il 
sera procédé . par le ministère de Me KEPPENNE , notaire 
à Liège, en son étude, rue St. Hubert, à la vente publi
que aux enchères, en quatre lots, des IMMEUBLES ci-après 
désignés -, sa\oir : r

1er Lot.— Deux MAISONS contiguës, n° 271 et 272, sises 
a Ans , commune d’Ans et Glain , en lieu dit Grand Pré , avec 
14 perches de jardin légumier, le tout tenant d’un côté à Tous- 
saint Maréchal, d’autre à M. Bovy et d’un troisième côté à 
Jos. Chantraine.

Une MAISON sise en la meme commune , en lieu 
dit Ster , n° 212 , avec jardin , tenant d’un côté à Marie Pâque 
et d autre aux enfans Yerna.

3e Lut. Une MAISON , sise en la même commune , sur 
la chaussée de Glain, n° 763 , joignant d’un côté à Nicolas 
Boinein et d’autre à M. Honoré.

4e Lot. -—DEUX MAISONS , situées au faubourg Ste. Mar
guerite a Liège , n° 301 et 302 , tenant d’uu côté à M. Stas- 
sart et d autre a M. Dernier.

Les maisons sus-désignées sont en bon état 
S'adresser au dit notaire KEPPENNE pour connaître les con- 

ditions de la vente.

; VILLE DE LIEGE — Les bourgmestre et éclievt 
jvn l’arrêté royal du 17 novembre 1835 , qui auïeuis? 

sieur Alph Bodart , de Huy , à établir provisoirement à Liège* 
dans un local situe rue Roture, n° 1117 , une fabrimie de’ 

• §az PO'latif, non comprimé, extrait de matières grasses- 
Attendu que l’une des dispositions de cet arrête, ordonne 

une nouvelle enquête de commodo et incommodo uuelane 
temps a|ires la mise eu activité de rétablissement • 1 a 

Qu’il est d’autant plus opportun de procéder à celle enquêle 
que des plaintes s’élèvenl contre l'odeur insalubre oui s’éxlii! 
lerait de cetle fabrique ; Arrêtent :

Toutes personnes qui auraient à faire des observations con
cernant l’établissement dont il s’agit sont invitées à les transmet- 
tre a la régence dans le délai de quinzaine.

A l’hôtel de ville , le tO juin 1855.
Pour le président du collége, l’écbevin SCRONX.

Par le collége , le secrétaire, DEMANÏ.

A VENDRE deux ACTIONS dans la houillère dite Mari, 
tiaye ou t'ai ôt. Lambert. S’adresser à Me GILKINET no 
taire, à Liège. ’ 72g

Le MARDI 30 de ce mois , deux heures de relevée le 
notaire PAQUE procédera , par devant OPHOVEN juge-’de - 

“ SOn 1;u,cau me Neuve d'-mere le Palais , a la 
a ^ publiques d’une belle et bonne MAISON
de,COMMERCE, sise a Liège, rue Puits-en-Sock , Outre- 
.Vleuse , n° 92b , enseignée du Cavalier. Les rentes qui la ere- 
vent en rendent l’acquisition très-facile. 117.

La VENTE de la MAISON , rue Vieux Pont des Arches 
avec magasin à porte cocl.ère à la Guffe où elle porte Pen
se,g,ie du Poids d’or et le n» 974 , fixée au 9 JUIN courant 
jour des elections, est remise au MARDI 16 même mois 
a trois heures, en l'étude de Me DU SART , notaire, rue 
Teronstrée. ’

Cette maison; restaurée à neuf, convient à un rentier ou 
homme de lettres et est également propre au commerce et par- 
tieuherement à celui de fer. r

On peut, dès à présent l’acquérir de gré à gré, il sera 
accoide des grandes facilités pour le paiement

S’ad.esser pour la voir à M. DETIENNE, négociant , rue 
au Pont, et pour connaître les conditions au dit M'DUSART 
notaire. 72$

BIENS A VENDRE.
Le LUNDI 15 JUIN 1835, à 2 heures de releve'e il sera 

pai le ministère de Me GILKINET notaire à Lié»e ,’en son 
etude rue leronstrée n» 588 , procédé à la VENTE aux eu
cheres des biens composant les lots suivans.

Premier lo t.
Une maison avec cour, deux pompes, grandes caves et 

toutes dependances sise a Liège rue Souverain-Pont n° 318 
J joignant du nord à la ruelle dite Faucon , tenant de la rue 

souveram-Pont a la rue devant laMadelaine, du midi ou vers 
meuse a M« Ghilam , de derrière à la maison formant le 2me 
lot et de devant a la rue, la dite maison occupée par SI« 
Detavereau fabriquant de chapeaux. r v

Deuxième lot.
Une maison avec petit jardin , cour et toutes dépendances,

sise a Liege, rue devant la Magdelaine, n° 372, ayant issue
dans ladite rue Faucon , joignant d'un côté à cette rue de 
I opposé ou vers Meuse à la maison formant le troisième lot . 
et a ladite dame Gh.lain , de derrière à la maison , sise rue 
Souverain Pont, n° 318, composant le premier lot, ladite
SräireCCll|l,ee i,ar 6 SieUr Boulan=er - et lignée Café

Troisième lot.
Une petite maison et dépendances, sise a Liège, rue devant 

la Magdelaine, n° 271 , joignant vers Meuse à M. Marcotte 
du côte opposé , et de derrière à la maison n» 272 , formant 
le 2e lot et de devant a la rue.

Ces maisons seront d'abord vendues en masse , ensuite en 
detail et par lots tels qu’ils sont ci dessus composés.

Le terrain qu’occupe ces maisons est, par son étendue, pro- 
pre a y construire un établissement industriel.

S adresser , pour plus amples renseignemens et pour con-
GlLKlNET0n “°l,S dC la VeDte’ Cn ‘’titude du dit Mlre
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COMMERCE
Bourse de Bienne du 3juin. — Métalliques, 101 1i2.

I P.MniK dp lü 11 om I no (

VENTE D’UNE GRANDE MAISON
AVEC UN BEAU JARDIN-

• ’ n,0talre a .U'ége, fait savoir que le mardi 16
devant M ’le i *° T' ,seia Pro<*dé Par »on ministère:.( 
tleyaut M. le juge de paix des cantons nord et est de cette
VENTeY™ JNeUVe-' de,rière le Priai* , à la
Thomas SI Ue<i a L.i<âSe . rue devant Saint-
Xliomas, n 286 , composée de six pièces au rez de chaussée 
six. au pi entier , quatre au deuxième prmrl. „ ’

Zll ÄTC C0U,S- SUl'eibe « Brand jSTaÄ
S'adresser audit Me DUSART , notaire. 665

VENTE
D UNE

VENTE
SANS FACULTÉ DE SURENCHÉRIR.

TTTMtxt ...
devant M. CHOKIER* 1 * * * m J8?„5 * *' a-d,x heures du ">atiu , par 
Mont St. Martin, à Liégl If serY Tr*™ b,ureau ’ rue 
du notaire BIAR à la VEN TF f f’)r°oéd,'1 par le ministère
ci-apié., a,’ ÂtjSS*; jnïSÏÏf.

Premier lot.
Une MAISON avec cour et lard in 

ran 18 perches, tenant vers hJv au Sr ®onten,a.r,t en envi- 
2me. lot. y u b hegoulur , vers Liège au

Deuxième lot.
Deux petites MAISONS avec en». ■„ ,• 

c -ntenant environ 28 perches, tenant verf ri" Ct *e‘re e tout 
Liège à M. B,aconier, ‘ veis Huy au P* hit, veis

Les deux lots seront d’abord exposés «Jn Pis pour être adjugés au prix le pC élevT * e"SUite ‘‘éu-
Cette propriété convient très bien pour en G,;,« de campagne. P fa,re une ma,sa“
Le cahier des charges est déposé tant au bureau de M le inné 

de paix qu en l’étude du notaire susdit, ’ *g|g

PROPRIÉTÉ PATRIMONIALE.
LE 24 JUIN 1835, à 10 heures dumalin.il sera procédé 

par le ministère de Me BERTRAND , notaire à Liège en son 
etude place Samt Pierre, a la VENTE aux enchères prlbhques 
de la 1 erre de Perwcz , consistant : ^

En une BELLE MAISON de campagne avec jardin .allées, 
bosquets et ruisseau abondant en truites , qui ne tarit en aucun 
temps , on peut y jouir de tous les agrérnens de la campagne 
tels que pêche , tenderie , chasse et PB.

En UNE FERME avec 102 hectares de jardins, prairies, 
ten es labourables, bois, carrière et fuur à chaux , affermée 
au prix de 4000 francs.

Celte belle propriété bâtie en briques et pierres de taille 
couverte en ardoises , ne forme qu’un ensemble. Elle est si
tuée a Perwez en Coudrez , entre Iluy et Andenne , dans un 
site charmaut, a 5(4 de lieue d’Andenne , I 1.2 de Huy,3r4 
de la chaussée d’Amlenne à Ciney , et à trois lieues de Namur.

b adresser pour les renseignemens et conditions de la vente 
audit Me BERTRAND , notaire à Liège. 624*

Actions de la banque (3330(0.
Bourse de Paris , du U juin.—Rentes, 5 °|0 107 75

fin cour. , 107 90. - Renies , 3 p. g. 77 80, fin cour., 77 90
— Actions de la banque , 00000 00 — Emprunt de la ville
de Paris , 00000 00. — Rentes de Naples , 96 10, fin courant, 
96 25. — Emprunt Guebhard, 47 0(0 , lin courant, 00 0|0.
— Rente perpétuelle, 5 p. c. , 40 112, fin cornant, 00 00, 
Trois p, c., 27 1(2 , fin courant, 00 ; différée, 16 0(0. — 
Cortès , 36 0(0. — Portugais , 0Ó 0(0. — d’Haïti , 0000 00. — 
Grec, 000. — Emp. belge, 100 0j0 , fin cour. , 000 0(0. —
Empr. romain, 99 1(2 , fin cour. , 99 1(2.-----Empr.de la ville
de Bruxelles , 00.— Banque de Belgique . U50iU — Coupons 
cortès, t6 0L0. ■ *

Bourse d'Amsterdam du U juin. — Dette active 55 9(16 00 —
Ditu, 5 ”1«, 100 7,16 000.—Dito Différée. I 1(4 000__
Bill, de chance 25 1|4. — Syndi. d’amor. 94 7(16 0.— Dito, 
3 ll2°|o, 79 5|8 0 Contrib. de guerre , 000 0(0 Bill, du très.; 
6 °|ü , 000 0(0 0. — Société de eomm. 107 3(4. — Rus. h. 
et comp. (03 l(2. — Dito 1828 et 1829 , 103 5|8. 0—C. ch, 
H. 1831 , 1833 98 3(4. — Dito ins. au gr. liv. 68 7(8 000 
Dito emp. à L., 5 °(„ , 00 00 — Prus. nég. à L., 6 o|0, 
00 0(0— Dan-tn. à Lond. , 00 0(0. — Rente franc. 00 0(0 0.
— Rente perp. d’Espagne , 000 0|0 — Dito d’Amst., 43 1 (8
— Dito à Londr., 3 °(° , 26 3(8 000 — Dito à Paris, 0 0(0.
— Dito à Anvers, 00 0(0. — Dette diff. d’Esp. â Paris, 16 
1(2 000. — Bons cortès à Lond. 32 1(8. — Coupons des cortès, 
0000. — Vienne actions delà banq. , 0000. — Métalliques, 
98 7(8 —Act. Rot. lre levée , 000. —Dito 2e levée , 0 0|00 
—; Lots de Pologne, 000 0(0 00. _ Naples' faicon. 00 0(0.- 
Dito à Londres, 00. — Brésiliens, 83 1(2 0. — Grecs 0
— Lots Prussiens 111 0(0.

Bourse d'Anvers du 12 juin.
Changes.

A mster dam
Londres.
Paris
Francfort.
Hambourg.

à courts jours. à deux mois

5,8 0,0 perte P
12 07 1(2 A 12 02 1(2
47 5(16 A 47 0|00
35 4 5(16 A 35 13(16 A
35 3ji6 35 l|t6

It sample 4 .0 ol .

46 7|8 
35 5|8 i 
34 S5[161

104 A. - 
95 00 P.

ADJUDICATION
3e ET DERNIÈRE PUBLICATION.— — O- 4 »

On fait savoir que le MERCREDI 17 JUIN 1835 , dix heures 
du matin , il sera procédé , par le ministère du noiaire 
BERTRAND , et par devant le |uge de paix du quartier de 
l’Ouest de la ville de Liège, en son bureau rue Mont St Martin
i la VENTE définitive et sans remise d’une belle et grande

ALSO N n° 76fi . avpp nnrulifi . DOrle __ /
a ia ,v£,LiiR ucumuve et sans remise aune bulle et grande 
M AISON n° 760 , avec porche , porte cochère , com écurie 
et jardin, jouissant d’une très belle vue, située à’Liéee 
faubourg Hocheporte. La mise à prix avait été fixée à H 000 
francs y compris toutes charges. Aujourd’hui elle sera adiù-ée
Pn iIpücaik rlè» rnicP à DTIX. * °

j currsjri ij iOULCü ö

en dessous de cette mise à prix.
S’adresser, pour voir cette maison, au n° 753, faubourg

susdit et pour connaître les conditions audit Me BERTRAND
notaire. 722

Effets publics Belgique. —- Dette active,
Idem différée, 43 3(4 A. — Oblig. de l'entp.,
—Emprunt de 48 mill., 99 3(4 P 00(0. —Idem de 42 mil 
000 00. — Idem de 24 mill. , 000 00. — Hollande. Dril 
active , 2 1(2,000 0(0 P. Idem diff. , 00 00. — Rente rend 
88 0,0 et 98 1(4 00100. — Espagne. Guebb., 00 C0 0|0. M« 
perp. Paris, 3 p. c. , 00 0(0 P. Idem. perp. Amsterdam , i
0. 00 00 — Idem diff., 16 18 à 15 I[2 P.

Cours après la B ourse.

Les fonds espagnols ont été entièrement abandonnés pen
dant la bourse par les différentes exécutions qui snt® 
lieu tant en perpétuelles qu’en cortès et différées.—Per 
pétuelles, 40 1,4 P.— Cortès 27 1|4 A. — Dette differee 
15 1(4 A. — Primes : Perpétuelles 43 dont 1 P. fin ^oara|l 
— Cortès 33 dont un A à un in. — Dette diff. <6 fl2 dont 
A à un mois.

MARCHANDISES. — Vente par contrat privé 
100 balles calé Brésil, à 32 3|4 c. cons.
400 balles café Sumatra , de 30 3,4 à' 31 c 
300 caisses sucre Havane btond de florins 

entrepôt

cons.
18 3q4

Arrivages au port d’Anvers, du II juin.
Le schooner belge Ludd , c. Jackson , v. de Londres, ch. 

café et sucre. -
Le schooner danois Juno, c. Frederiksen , v. de Eibngsto 

ch. de bois.
La galéasse mecklenb. Taube , c. Hensmans , ven. de Rt| 

ch de graine de chanvre. ,rr
Le koff hanovrien Heldenmoed, cap. Stemmer. v. 

bourg , ch. de vitres et cire. .
Le koff hanovrien Gertruda, c. Roscamp , v-de Memel, 

de bois
Le koff hanovrien Kleynen David, c. Ostgeene , v. d’Emi

ch n-—:—- d’avoine.
Bourse de Bruxelles , du 12 juin. — 'Belgique. Delle 

55 0(0 0 P. Emprunt de 48 mill., 1Ô0 P 0. —Actions 
société générale (5) 850 0(0 P. Société de comm, de cette 
H6 l|2 P. Banque de Belgique (5)116 0(0 P. Hollande, 
active, 55 0(0 0 —Espagne. Guebhard , 44 0(0 P- 00. P 
Anvers 4 p. °(o.00. U* Amsterdam 5 p. °(o, 41 3(4 P. 
Paris 3 p. °|o > 000 0,0 0. Corlès à Londres , 29 3(4 P. 
différée, (6 1(2. - - -

H. Lignac , imp,"du Jounïal, rue du Pbt-d’Or ,n° 622 , à i


